
Massacre de Gatumba : Une "piste sérieuse" évoquée dans l’opinion

@rib News, 29/09/2011Drame de GatumbaÂ : oÃ¹ est la vÃ©ritÃ©Â ?Par Kabura Jean NipomscÃ¨neLe massacre de Gatumba
du 18 septembre 2011, qui a fait une quarantaine de victimes, a provoquÃ© des rÃ©actions dâ€™indignation et de prise de
dÃ©cisions, les unes Ã  portÃ©e judiciaire, les autres Ã  connotation politique. Ces tueries, qui ont touchÃ© des civils sans
armes, ne pouvaient que susciter une juste condamnation. Mais la lumiÃ¨re est loin dâ€™avoir Ã©tÃ© faite, puisque lâ€™acte nâ€™a pas
Ã©tÃ© revendiquÃ©. La rÃ©action normale est donc de souhaiter, voire de rÃ©clamer une enquÃªte afin de faire toute la lumiÃ¨re
sur les auteurs, les mobiles et les circonstances exactes de ce carnage. Seulement, dans un pays oÃ¹ la magistrature est
peu crÃ©dible, il nâ€™est pas facile dâ€™espÃ©rer quâ€™un jour proche, la vÃ©ritÃ© Ã©clatera au grand jour. 
Condamnations et suspicionsDe nombreuses voix se sont Ã©levÃ©es pour condamnerÂ : le Conseil national de sÃ©curitÃ© du
Burundi, le gouvernement, les partis politiques, les ONGâ€™sÂ ; et sur le plan international lâ€™Union africaine, le SecrÃ©taire
gÃ©nÃ©ral des Nations Unies, lâ€™Union europÃ©enne, la France, la Belgique, etc. ParallÃ¨lement, certains mÃ©dias y sont allÃ©s
de leurs soupÃ§ons accusant le parti FNL qui, pourtant, a condamnÃ© cette attaque. A ce sujet, un site Internet burundais
sâ€™interroge en ces termesÂ : Â«Â aux dires du communiquÃ©, il y a une condamnation du massacre mais pas de dÃ©menti clair
et net sur lâ€™implication du FNL alors que les plus grands soupÃ§ons pÃ¨sent sur "des hommes armÃ©s" dâ€™Agathon Rwasa,
comme lâ€™ont laissÃ© entendre des tÃ©moins du massacre (parlant dâ€™un combattant manchot qui dirigeait lâ€™opÃ©ration), relayÃ©s
par des mÃ©dias internationaux (en France, ou au Canada)Â Â».On a pu lire aussi dans les colonnes du quotidien belge Le
Soir les propos suivantsÂ : Â«Â Cette attaque, attribuÃ©e Ã  des "bandits armÃ©s" pourrait Ãªtre le fait des FNL (Forces
nationales de libÃ©ration) un mouvement rebelle dirigÃ© par Agathon Rwasa.Â Â» ou encoreÂ :Â Â«Â Selon lâ€™AFP, la tuerie de
Gatumba serait due Ã  un rÃ¨glement de comptes : un groupe armÃ© appartenant au mouvement dâ€™Agathon Rwasa a voulu
se venger de lâ€™exÃ©cution de membres du FNL.Â Â» Et cette indication de pisteÂ :Â Â«Â Aujourdâ€™hui encore, une escalade
militaire menÃ©e par les FNL pourrait avoir des rÃ©percussions de lâ€™autre cÃ´tÃ© de la frontiÃ¨re.Â Â» Ces soupÃ§ons sont-ils
suffisamment fondÃ©sÂ ? Chacun apprÃ©ciera.Exploitation politique et black out Le gouvernement de Bujumbura a saisi
lâ€™occasion pourÂ  inviter le monde entier Ã Â  donner la chasse au terrorisme. Le Chef de lâ€™Etat a mÃªme eu des accents
belliqueux, indiquant quâ€™il nâ€™hÃ©siterait pas Ã  franchir la frontiÃ¨re pour aller traquer les terroristes. En mÃªme temps, il
interdisait aux mÃ©dias locaux de traiter du dossier, sous prÃ©texte que ce serait interfÃ©rer dans un dossier soumis Ã 
enquÃªte judiciaire. Pourtant, partout dans le monde, on voit des dossiers sous instructions faire la Une des journaux,
sans que cela ne gÃªne le dÃ©roulement des enquÃªtes. Les gens se demandent donc ce que Nkurunziza et les siens
peuvent bien vouloir cacher. La sensibilitÃ© dont font preuve les leaders du parti au pouvoir CNDD-FDD quand leurs
proches sont touchÃ©s contraste singuliÃ¨rement avec leur silence quand, quotidiennement leurs milices exÃ©cutent sans
pitiÃ© des opposants. Et leur indignation, promettant les pires reprÃ©sailles, ont suscitÃ© des inquiÃ©tudes. Câ€™est ainsi que
lâ€™opposition burundaise nâ€™a pas hÃ©sitÃ© Ã  mettre en garde Â«Â le pouvoir de facto, en place Ã  Bujumbura, contre toute
exploitation opportuniste, belliqueuse et inconsidÃ©rÃ©e de cette lÃ¢che agressionÂ Â».Une Â«Â piste sÃ©rieuseÂ Â».Que sâ€™est-il
rÃ©ellement passÃ© Ã  GatumbaÂ ? Une Â«Â piste sÃ©rieuseÂ Â» avance que lâ€™attaque de Gatumba nâ€™est que lâ€™effet boomerang dâ€™un
projet du pouvoir. Lâ€™histoire, digne des manigances machiavÃ©liques se prÃ©senterait ainsiÂ : Un ancien dÃ©tenu de la
cÃ©lÃ¨bre prison centrale de Mpimba, appelÃ© Mkono, ex-dÃ©mobilisÃ© du FNL, facile Ã  reconnaÃ®tre puisquâ€™il a perdu un bras,
a Ã©tÃ© libÃ©rÃ© sous condition et sâ€™est vu proposer un contrat par le Service National de Renseignement (SNR). MissionÂ :
traquer comme un chien enragÃ© et spÃ©cialement dressÃ©, son ancien chef, Agathon Rwasa. Bien entendu, les armes ne
pouvaient manquer Ã  ce scÃ©nario digne dâ€™un film de sÃ©rie BÂ : le SNR lui en fournira en quantitÃ©, en veillant Ã  mettre dans
le paquetage deux exemplaires du mythique Fusil mitrailleur Kalachnikov.Dâ€™aprÃ¨s donc cette source, Mkono, au lieu de
traquer son patron comme convenu, aurait retournÃ© ses armes contre son commanditaire, le SNR, qui, sÃ»r de son coup,
nâ€™avait pas regardÃ© Ã  la dÃ©pense pour Ã©quiper Mkono et ses sept compagnons. Aucune prime ne pouvait Ãªtre trop chÃ¨re
pour qui ramÃ¨nerait Rwasa, mort ou vif. Se sentant donc trompÃ© par Mkono, le patron du SNR aurait lancÃ© ses agents
dans la forÃªt de Rukoko Ã  la poursuite de lâ€™homme parjure et son Ã©quipe. Lâ€™opÃ©ration aurait eu lieu le jour-mÃªme du
massacre de Gatumba.Â  Elle aurait fait deux mortsÂ : des gens de Mkono selon une source, des bergersÂ  gardant du
bÃ©tail selon une autre. Tel un fauve tirÃ© de son repÃ¨re, Mkono serait donc venu rendre les coups et des tÃ©moins ont
affirmÃ© avoir aperÃ§u, lors de lâ€™attaque, un homme manchot. Chose curieuse, la Radio du parti au pouvoir, Rema FM,
sâ€™est empressÃ©e de dÃ©clarer que câ€™est Mkono qui a attaquÃ©. Quoi quâ€™il en soit, le CNDD-FDD devrait dire Ã  lâ€™opinion
nationale quand et comment Mkono est sorti de prison, puisquâ€™on nâ€™a jamais rien signalÃ© publiquement, ni de son
Ã©ventuelle Ã©vasion, ni de sa libÃ©rationÂ ! OÃ¹ est son dossier, qui lâ€™a instruit, conclu et classÃ©Â ? Cette piste pourrait Ã©clairer
une commission dâ€™enquÃªte impartiale.Une enquÃªte ou un prÃ©texteÂ ?Les victimes de ce carnage mÃ©ritent que justice leur
soit faite. Ces petits commerÃ§ants, ces mÃ©caniciens, ces joueurs, ces agents de la Documentation, ces femmes et
enfants etc. ne sont pour rien dans les Ã©ventuelles machinations et deals du chef du SNR et ses
complices.Malheureusement, ceux qui sont dÃ©sabusÃ©s par lâ€™usage politique de la Justice burundaise nâ€™attendent rien de
la commission dâ€™enquÃªte chargÃ©e de faire la lumiÃ¨re sur les faits macabres, dâ€™autant plus que cette commission est
composÃ©e uniquement par des magistrats trÃ¨s proches, pour ne pas dire militants, du parti au pouvoir. Ils craignent que
lâ€™enquÃªte ne soit que lâ€™habillage judiciaire dâ€™actes de lynchage de lâ€™opposition. Les conclusions de cette commission
dâ€™enquÃªte seraient mÃªme connues avant le dÃ©marrage de lâ€™enquÃªte. De source bien informÃ©e, tous les membres de la
commission sont membres du CNDD-FDD. Ils jouent dans lâ€™Ã©quipe AllÃ©luia de Nkurunziza et certains nâ€™auraient mÃªme
pas le niveau intellectuel requis pour mener une enquÃªte digne de ce nom. Chose curieuse, le prÃ©sident de la
commission est le substitut du procureur, et le procureur de la RÃ©publique en est simple membre. De plus, avant
quâ€™aucune investigation sÃ©rieuse ne soit menÃ©e, le ministre de lâ€™IntÃ©rieur aurait dÃ©jÃ  dÃ©clarÃ© que les informations
disponibles sont amplement suffisantes. Pourquoi alors tant de mystÃ¨reÂ ? En tout cas, certains indices Â inclinent Ã 
penser que tout sera fait pour impliquer les leaders de lâ€™opposition ADC-IKIBIRI. Lâ€™opinion nâ€™a pas encore oubliÃ© les
diffÃ©rents montages du pouvoir, notamment ceux de 2006, oÃ¹ lâ€™ancien prÃ©sident Domitien Ndayizeye, et lâ€™ancien vice-
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prÃ©sident Alphonse Kadege Ã©taient accusÃ©s gratuitement de complot. Ils furent jetÃ©s en prison sans procÃ¨s ou plutÃ´t
avec un procÃ¨s digne du CNDD-FDD. Ils ont Ã©tÃ© relÃ¢chÃ©s grÃ¢ce Ã  la pression de lâ€™opinion nationale et internationale.
Aujourdâ€™hui, les membres de la milice Imbonerakure auraient dÃ©jÃ  Ã©tÃ© instruits de charger le prÃ©sident en exercice de
lâ€™ADC-IKIBIRI, en lâ€™accusant de les avoir recrutÃ©s, Ã©quipÃ©s et lancÃ©s sur le bar martyr de Gatumba. Comme pour
confirmer cette triste hypothÃ¨se, les partisans de Miburo, chef de lâ€™aile dissidente du FNL qui est allÃ©e sâ€™allier avec le
CNDD-FDD, tirent Ã  hue et Ã  dia, et rÃ©clament que des mandats dâ€™arrÃªts internationaux soient lancÃ©s contre les
responsables de la coalition de lâ€™opposition. Quâ€™on ne soit donc pas Ã©tonnÃ© de voir, un de ces quatre matins, lâ€™un ou lâ€™autre
les leaders de lâ€™ADC-IKIBIRI, conduit Ã  Mpimba. Pour les actes de machination, le CNDD-FDD a lâ€™imagination
fertile.ConclusionIl nâ€™est plus un secret pour personne que la justice burundaise est Ã  la solde pouvoir Nkurunziza, que
certains appellent aussi le pouvoir des GÃ©nÃ©raux. Depuis dix ans, le pouvoir judiciaire nâ€™a jamais fait dâ€™enquÃªtes
sÃ©rieuses, tout simplement parce quâ€™il est parmi les plus corrompus du monde, et quâ€™il est aussi Ã  la solde dâ€™une dictature.
En tÃ©moignent les enquÃªtes sur les assassinats du militant anti-corruption Manirumva et du reprÃ©sentant de lâ€™OMS,
Kassim Manlan, dont les commanditaires et les exÃ©cutants sont connus, mais sont toujours protÃ©gÃ©s par Nkurunziza.
Dans le cas du drame de Gatumba, seule une commission impartiale composÃ©e dâ€™ONG et de juristes Ã©trangers pourrait
dÃ©terminer les coupables et leurs mobiles. Quant au peuple burundais et aux rescapÃ©s, ils ont encore Ã  attendreâ€¦ Le
temps que va durer le pouvoir CNDD-FDD.
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